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LE PREMIER OBSERVATOIRE DU NUMÉRIQUE 
DANS LE SPORT

Aucune étude d’envergure nationale n’avait jusqu’ici mesuré de façon 
globale la transformation numérique des organisations sportives

AVANT
Aucune vision globale

Aucune donnée de référence

MAINTENANT

DES DONNÉES 
POUR AGIR

Une photographie pour 
comprendre, comparer et 

accélérer la transformation 
numérique du sport



Méthodologie



Méthodologie

732 adhérents COSMOS 
64 étudiants AMOS 

répondants
796 18 mai > 10 juin 2026

Enquête de terrain

Questionnaire 
auto-administré 

en ligne



Profil de l’échantillon



Adhérents COSMOS

39%

61%Salariés

Bénévoles

3%

17%

19%

19%

24%

19%Île-de-France

Nord Ouest

Nord Est

Sud Ouest

Sud-Est

DROM-COM

81%

2%

1%

97%Collège 1 « Association sportive »

Collège 2 « Sport professionnel »

Collège 3 « Loisirs marchands et 
événementiel »

5%

9%

18%

63%

6%Aucun salarié.e

Moins de 7 salarié.e.s

De 7 à 20 salarié.e.s

De 21 à 49 salarié.e.s

De 50 à 249 salarié.e.s

250 salarié.e.s et plus < 1%

1%

1%

1%

1%

1%

3%

3%

8%

9%

14%

14%

44%

< 1%

< 1%

Association unisport

Association omnisport

Comité/ligue départemental.e

Comité/ligue régional.e

Fédération sportive

CDOS/CROS/CTOS

Groupement d’employeurs

Organisme de Formation – CFA

Autre

Gestionnaire d’équipements en 
délégation

Structure privée marchande

Union de clubs professionnels

Équipe/Club de sport professionnel

Organisateur d’évènements sportifs

N = 732

Profil des répondants



Les résultats



I. Utilisation du numérique 
dans les structures



Une structure sur deux estime ne pas avoir encore atteint un niveau 
de maturité élevé

Q : Selon vous quel est votre niveau de maturité digitale global concernant le numérique ? (Base : ensemble)

6% 48% 42% 4%

54%
Des répondants ont un niveau de 
maturité digitale global faible à 
intermédiaire

Faible (outils dispersés, 
peu de process)

Avancé (process outillés, 
data exploitée, gouvernance)

Intermédiaire (quelques outils numériques utilisés, 
mais de manière ponctuelle et peu structurée)

Élevé (outils bien intégrés, processus 
digitalisés, début d’exploitation des données)



Le numérique crée avant tout un impact positif dans l’organisation 
interne et la relation avec les adhérents/licenciés ou fans

Q : Dans quel domaine le numérique a un impact positif sur votre structure ? (Base : ensemble – plusieurs réponses possibles)

Nombre moyen d’éléments cités : 2,25%

19%

30%

32%

58%

82%

Pas d'impact et/ou impact négatif

Performance sportive (entraînement, préparation, suivi)

Revenus (billeterie, boutique, sponsoring)

Qualité de service (accueil, support, réclamation)

Relation adhérents/fans (fidélisation, expérience)

Organisation interne (process, coordination)



Le numérique est omniprésent mais les outils restent largement 
fragmentés

Q : Quels sont les principaux outils numériques utilisés au sein de votre structure ? (Base : ensemble)

Nombre moyen d’éléments cités : 5,3

1

2

3

4

5

77% Outils bureautiques classiques 
(Excel, Word) sans logiciel métier dédié

73% Gestion affiliation/licences/ERP 
(gestion des activités quotidiennes)

64%  Comptabilité/facturation

63% Site web/CMS (création et/ou 
gestion site web)

44% Stockage partagé (Drive, 
SharePoint, etc.)

1%

1%

1%

3%

3%

3%

20%

22%

23%

30%

32%

40%

Fan experience

Support/ticketing (gestion des demandes)

Outil lié à la performance

Autre

CRM (gestion des contacts, campagnes, pipeline)

App mobile

BI/tableaux de bord (analyse de données)

Billeterie

Boutique en ligne/e-commerce

RH/planning/pointage

Outil de réservation (cours, créneaux)

Emailing/marketing automation (automatisation campagnes marketing)



71%
des structures ayant un ERP 

disposent d’un outil central dans 
leur organisation (référence unique).

46%
des structures ont un ERP 

externalisé.

33%
des structures ont un ERP 

internalisé.

Lorsqu’un outil ERP est déployé, il constitue le plus souvent un outil 
central et externalisé

Q : Votre ERP, système d’information de gestion d’affiliations et licences, est : (Base : structures ayant un ERP)

Q : Internalisez ou externalisez-vous votre ERP, système de gestion d’affiliation et licences ? (Base : structures ayant un ERP)

des structures ayant un ERP existant et 
central ont un outil externalisé (hébergé et 
géré en externe par un prestataire)

50% 

21% « ne sais pas »



L’ERP est avant tout un outil de gestion des adhérents et de pilotage 
administratif

Q : Quel(s) est(sont) votre(vos) principal.aux usage(s) actuel(s) de l’ERP ? (Base : structures ayant un ERP)

Nombre moyen d’éléments cités : 2,586%

52%

39%

24%
20%

14% 13%

7%
4%

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%

90%

100%

Gestion des
adhérents,

licenciés ou
clients

Gestion
comptable et

financière

Gestion
administrative et

documentaire

Suivi des
activités, projets
ou événements

Gestion des
ressources

humaines / paie

Centralisation des
données et des

processus
internes

Reporting et
pilotage de

l'activité

Gestion des
achats et des
fournisseurs

Autre



L’absence de besoin identifié reste le premier frein à l’adoption d’un ERP
Q : Quelle(s) est(sont) la/les principale(s) raison(s) de l’absence d’ERP ? (Base : structures n’ayant pas d’ERP)

6%

9%

13%

13%

22%

30%

34%

42%

0% 5% 10% 15% 20% 25% 30% 35% 40% 45%

Contraintes liées au RGPD ou à la sécurité des données

Autre

Crainte de la complexité de mise en place ou d'utilisation

L'organisation interne ne nécessite pas d'outil intégré de gestion

Manque de compétences internes

Outils et données déjà répartis dans plusieurs logiciels existants

Budget insuffisant

Pas besoin/pas prioritaire



L’automatisation des tâches et la simplification des processus constituent les 
deux principales priorités de transformation numérique

Q : Si vous deviez améliorer un ou des process en priorité : (Base : ensemble)

4%

10%

23%

26%

31%

34%

34%

45%

57%

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60%

Autre

Mettre en place un CRM / refondre un CRM

Mieux connaître et activer la communauté (fans/adhérents)

Mieux piloter la performance et votre activité

Renforcer la cybersécurité

Centraliser les données

Moderniser l'expérience digitale (site app, parcours)

Simplifier les processus internes

Automatiser les tâches répétitives

Nombre moyen d’éléments cités : 1,9



Le temps, les compétences et le budget freinent encore la 
transformation numérique

Q : Quel(s) est(sont) le(s) principal(aux) frein(s) au numérique aujourd’hui ? (Base : ensemble)

4% 4%

11%
14%

17%
20%

51%

55%
57%

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

Autre Données de
mauvaise qualité

Gouvernance floue Contraintes
techniques (legacy,

SI, etc.)

Contraintes
conformité (RGPD,

etc.)

Résistance au
changement

Manque de
compétence

Budget Manque des temps
/ surcharge



Seul ¼ des structures disposent d’un.e référent.e numérique/data 
identifié.e

Q : Existe-t-il un.e référent.e numérique/data identifié.e? (Base : ensemble)

5%

69%

15%

11%Oui, dédiée

Oui, à temps partiel

Non

Ne sais pas

26%



Les investissements numériques restent modestes et devraient 
globalement se maintenir en 2027

Q : Quel est le budget annuel consacré au numérique dans votre structure (hors matériel courant) ? (Base : ensemble)

Q : Quel budget envisagez-vous de consacrer au numérique en 2027 dans votre structure (hors matériel courant) ? (Base : ensemble)

53%

5%

17%

3%

20%

2%

31%

52%

11%

7% Un budget supérieur à 2026

Un budget plus faible que 2026

Ne sais pas

Un budget égal à 
2026

De 0€ à 2 000€

De 10 001€ à 50 000€

Plus de 200 000€

De 2 001€ à 10 000€

De 50 001€ à 200 000€

Ne sait pas/non 
communiqué



II. IA



L’IA est entrée dans les usages mais reste majoritairement 
occasionnelle

Q : Votre structure utilise-t-elle déjà des outils d’IA (dont IA générative ChatGPT, Claude, Copilot, Gemini, Mistral…) ? (Base : ensemble adhérents COSMOS)
Q : Utilisez-vous des outls d’IA (dont générative) ? (Base : étudiants AMOS)

3%
15%

20%

45%

17%

Oui, ponctuellement

Oui, régulièrement

Non, mais intérêt

Non, pas 
d’intérêt à ce 

stade

Ne sait pas

63%

36%

2%

Oui, ponctuellement

Oui, régulièrement

Non, pas d’intérêt à ce 
stade

Étudiants AMOS

Stru
ctures adhérentes au COSMOS

&



Les utilisateurs de l‘IA l’intègrent désormais régulièrement dans leur 
quotidien

Q : Quelle est votre fréquence d’utilisation de l’IA? (Base : structures utilisant l’IA ponctuellement ou régulièrement)

RAREMENSUELLEHEBDOMADAIREQUOTIDIENNE

24% 42% 17% 18%
des répondants utilisent l’IA 

de façon quotidienne
des répondants utilisent l’IA 

de façon hebdomadaire
des répondants utilisent l’IA 

de façon mensuelle
des répondants utilisent 

rarement l’IA



A RETENIR Les usages de l’IA restent concentrés sur des tâches à forte valeur opérationnelle.

L’IA s’impose d’abord comme un outil d’assistance à la 
communication et aux tâches administratives

Q : Quel(s) est sont le(s) domaine(s) d'usage actuel(s) de l'IA ? (Base : ensemble)



Les étudiants affichent un niveau de maîtrise de l’IA sensiblement 
supérieur à celui des structures

Q : Selon vous quel est votre niveau de maîtrise de l’IA ? (Base : utilisation de l’IA ponctuellement ou régulièrement & Base : étudiants AMOS)

13% 58% 27% 2%

71% des répondants ont un niveau de 
maîtrise de l’IA faible à intermédiaire.

Faible (essais isolés, peu ou pas 
de compréhension des usages)

Avancé (pratique partagée, 
cadrée, montée en compétences)

Intermédiaire (premiers usages ponctuels, non 
structurés, sans réelle montée en compétence)

Élevé (usagers réguliers, appropriation 
progressive, mais peu formalisée)

58% 39% 3%

Avancé (pratique partagée, 
cadrée, montée en compétences)

Intermédiaire (premiers usages ponctuels, non 
structurés, sans réelle montée en compétence)

Élevé (usagers réguliers, appropriation 
progressive, mais peu formalisée)

Étudiants AMOS

Structures adhérentes

&



L’utilisation de l’IA reste majoritairement dépourvue de cadre ou de 
règles formalisées

Q : Avez-vous formalisé un cadre/garde-fous autour de l’utilisation de l’IA? (Base : utilisation de l’IA ponctuellement ou régulièrement)

4%

8%

11%

13%

20%

20%

60%

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60% 70%

Formation risques (biais, hallucinations, droits)

Ne sait pas

Outils approuvés uniquement

Liste des données interdites (personnelles, sensibles)

Validation humaine avant publication externe

Règles d'usage (ce qui est autorisé/interdit)

Rien de formalisé



Parmi les non-utilisateurs, le recours futur à l’IA est avant tout pour un gain de 
temps administratif

Q : Envisagez-vous d’avoir recours à l’IA (générative ou non) dans le futur ? (Base : structure n’utilisant pas l’IA aujourd’hui)

49%51%
OUI

Non

1%

6%

6%

15%

23%

26%

31%

48%

56%

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60%

Scouting/veille/benchmark

Analyse vidéo/performance

Optimisation ventes (billeterie, boutique, sponsors)

Relation structures affiliées/fans (support, personnalisation)

Aide au pilotage (analyse, tableaux de bord)

Ne sait pas

Automatisation process (inscriptions, factures, relances)

Création contenus communication/marketing

Gain de temps administratif



Le manque de compétences constitue le premier obstacle au 
déploiement de l’IA

Q : Selon vous, quels sont les principaux freins à l’adoption de l’IA ? (Base : ensemble)

56%

38%

31%

26%

22%
20%

17%

14%

11%

5%

2%

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

Manque de
compétences

Risques
RGPD/confidentialité

Manque de temps Peur des
erreurs/informations

fausses

Manque de budget Pas de cas d'usage
clair

Données pas
prêtes/pas fiables

Ecologique Réputation/risques
communication

Autre Interdiction
interne/politique de

groupe

Nombre moyen d’éléments cités : 2,4



La protection des données concentre les principales inquiétudes 
liées à l’IA

Q : Selon vous, quels sont les principaux risques de l’IA ? (Base : ensemble)

7%

18%

20%

27%

36%

45%

65%

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60% 70%

Autre

Biais/discrimination

Impact sur l'emploi/climat social

Dépendance à un fournisseur

Propriété intellectuelle (droits sur contenus)

Non-conformité RGPD

Fuite de données/confidentialité



59%
des répondants voient 
l’impact de l’IA comme 
favorable sur l’emploi à 

horizon 2030.

36%

4%

Plutôt défavorable

Très défavorable

Les structures anticipent majoritairement un impact positif de l’IA 
sur les métiers du sport

Q : A votre avis, quel impact aura l’IA sur les emplois dans la branche Sport à horizon 2030 ? (Base : ensemble)



III. 



Les collaborations avec les entreprises innovantes restent encore 
peu développées

Q : Travaillez-vous avez des startups, scaleups et entreprises innovantes du sport (provenant notamment de la sportech) ? (Base : ensemble)
Q : Si oui, lesquelles ? (base : structures travaillant avec des stratups, scaleups et entreprises innovantes)

75%

13%

12%

Non

Ne sais pas

Oui

&

1

2

3

4

5

Mon Club 29%

Anybuddy 18%

Sporteasy 14%

Rematch 11%

Teampusle, Comiti, Weezevent 10%

Les 12% de structures collaborent principalement avec…



Seulement 15% des structures envisagent de travailler avec des 
entreprises innovantes du sport

Q : Si non, est-ce un objectif à court/moyen terme et dans quel type d’innovation ? (Base : ensemble)

48%

36%

9%

6%

Ne sais pas

Non

Oui, à long terme

Oui, à court terme 15%

Si non, est-ce un objectif à court/moyen terme

2%

8%

13%

15%

22%

24%

61%

63%

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60% 70%

Pour les fans - Paris et fantasy

Pour les fans - Fans expérience

Pour les sportifs en activité - Hardware

Pour le fans - Contenu et plateformes

Pour les sportifs en activité - Software

Pour les sportifs avant ou après l'activité

Pour les dirigeants - Médias et sponsors

Pour les dirigeants - Organisations sportives et lieux

&



Synthèse



Le secteur sportif a franchi une première étape de sa transformation 
numérique, mais les défis restent majeurs

A partir des réponses de 796 répondants adhérents ou étudiants, voici les principaux enseignements de l’étude

Le numérique est largement utilisé par 
les structures et perçu comme 

créateur de valeur 

82%
des structures constatent un impact 

positif du numérique

La maturité digitale reste 
hétérogène et perfectible

54%
ont un niveau de maturité numérique 

faible ou intermédiaire.

L’enjeu n’est plus d’avoir des outils, 
mais de mieux les utiliser et les intégrer

57%

Les freins à la transformation 
numérique restent importants

57% manque de temps

L’IA est déjà utilisée par une majorité 
de structures, mais de façon ciblée

62%
des structures utilisent des outils IA de 

façon ponctuelle ou régulière.

L’IA, au cœur des chantiers clés liés à 
l’emploi dans l’avenir

59%
des structures voient l’impact de l’IA 

comme favorable sur l’emploi à 
horizon 2030.

55%
51%

manque de budget

manque de compétences

45%

Automatiser les tâches répétitives

Simplifier les processus internes
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